
de 12 tilles à l'lietite dans, lea ttiiiiU na1.
lues et, à coin nuniquer plus facilement
l% t±c lus côtes ou1 atvtc les v'nisscaux
que l'on renconitrerait.

Chi qe fera une idée des daungers qu'of-
fre ces expéditions par les précauitions
qu'on a pri"e pour rendie les vaisseau%
caribles (le r4',-ister aux glaces. La par-
tic antérieure de l'Entrelirise a 'mne épais.
lieur de huit pieds ; les pont% sont cou-
verts d'tit comble inuble et capable de
supporter un trrund poids de neige. Des
poê~les doivent donneri dans Vintérieur,
une chaleur suiffisante.

Lat troisième expédition, sous l'infartiga-
ble Sir John Richiardson, doit se rendre
par terre jusquIt'à la rivière 'Mackenzie,
où elie sera rejointe par un détache-
ment envoyé par le capitaine de l'En-
reprise. Les autrc.4 vaisseaiix doivent
de même envoyer de toits côtés des par-
tis qui se rencontreront en des endroits
convenus, cn sorte que l*on soit bien
sûr d'avoir parcouru toutes les côtes.

Des provisions sont carlhées à certains
endroits pour Sir J. Franklin avec des
marques nui dessus pour qu*il les recori-
noisse. Les hommes n'ont rien épargné
pour ret irer cet intrépide voyageur et ses
compagnons (le la terrible .4iîtuai*n où
ils se trouvent très-probyablemnent , si tou-
tefois ils vivent encore. Dieu veuille
donner à leurs rini.i la récomnpense qu'ils
ambitionnent par dessu-, tout, celle de les
retirer de leur prison du glace!

Extrait de lalifmx Cotîrmer.
Un jnurnal de Londres annionce qu'on

avait reçu, le 10 Novembre, des nouvel-'
les de fl'arestigateiir et de l'Entreprise
jusqu'au 28 Août. A cette époque, ils
etaient nut nord de la baie de Pond, à
730 50' de latitude Nord. AU1 wec?.

Cette nouvelle avoit été apportée par
un vaisseau dont l'équipage avoit trou-
vé à la latitude de 68 1: 10' un baril
contenant ces détails et jeté i la mer
par le napitaine de.lr.învesti,-ateur.

Un baleinier a aussi rapporté qu'au
milieu d'Août le détroit de Lancaster
étoit parfaitement libre de glaces.
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Nos lecteurs s'associeront sans doute
aut cri d'indignation qui de toutes parts
s'élève contre l'ingmrtitude de ce peuple
Romain qui naguère ne savait comment
exprimer son enthousiasme, et qui, ait-
Jourd'hui, ne sait plus qu'assassiner lâ-
chement le premier ministre et le secré-
taire de l'immortel Pie 1-X. Aux derni-
ères nouvelles, ce Pontife était prisonnier
dmns son propre palais et gardé par ceux
la même i qui il ztV:it.'1 eut litlint sur lp

trolle, aaoDmé imb amailàtia entière.
"4Voilà donc où devaient aboutir tant

de cris hypocrites de liberté, tant d'exi-
genceLs turbulentes , à qui ne suffisaient
pM les innombrables bienitits et les con-
cessions uans bornes du plus libéral et du
plus paternel des monarques! Voilà donc
ce que signifiaient ces ovations perfides,
ce tumulte triomphant, que des voix ima-
prudentes osaient nommer des imeWcs
d'armer l Il n'a donc servi do rien au
grand et noble Pie IX d'être le plus géné-
reux des Pontifes et des hommes!1 Au-
joud'hui trahi par les uns, menacé et
poursuivi par les autres, abandonné de
touts, il ne ceuille en retour de ses
sacrifices et de son amour que la plus
horrible ingratitude qui fut jamais. Ah!
c'est bien maintenant qu'il peut redire
nmmx Roîiairis et à l'Italie entière ces
paroles délà empruntées par lui, dans
une circonstance solennelle, au coeur de
son divini Maltre: Popule meuis, qieid ii-
IÀ f#ri? O mn peuple, qui t'ai-je fiai ?

"C'est bien à cette heure encore que se
vérifie ce presseatimeut, prophétique, qui
lui faisait dire, au milieu mérme de ses
premiers triomphes, qu'il n'avait point
d'illusions; que Ilonie, pour lui, ressemble-
nmit peuit-être à Jérusalem; que le Vendre-
di :Saint n'était pas éloigné ..lu joue des
Ramneaux, et que le peuple, toujous faci-
le à entrainer, partout et toujours le niè-
me dans se enthousiasmes ou dans ses
fureurs, ferait peut-être succéder bientôt
aux cris de l'H.oanna l'impitoyable Cru-
cifiga1ur."

Vi Chiantas, Ï&> Deus.
IA 'Société de &t.Vincent de Paul a

reçu dans la quête du jour de Noël,
£ 51 6 0à Québec,
£ 51 5 0à St.Patrice,
£4t8 O 0 àS.Roch,
£ 7 10 0 dans l'assemblée générale

tenue le même jour.Cela ne comprend pas
les dons L'es diverses communautés, qui
se monteront ensemble à une cînquan-
taille de louis.

.Nous extrilyons d'une circulaire, adres-
sée à tout le clergé du diocèse par Mgr.
le Coadjuteur, les lignes suivates

Le clergé, en distribuant avec géné-
rosité le fruit de ses épargnes aux oeu-
vres de l'éducation et de la charité, a
semblé, jusqu'à c. jour, songer beaucoup
plus au bonheur de ses ouailles qu'à se
procurer à luii-même les jouissanices du
bien-être et de l'aisance. Bien que for-
tentent ému du sort réservé à ceux de
Ns membres que l'âge on la maladie
relègue ct, dehor du camp, il a cru
prit possible d'interrompre le cours

ordinaire de ues libérulités, potu diri-
ger effeqtivement ses vues sur une
entreprise dont il paraiseait être luiméme
l'objet.

En méditant sur les divers mnoy-ns
de réaliser ce projet, nous nous sommes
convaincu qu'il fallait moins sonîger à la
promptitude qu'à la certitude du succès.
Car, si d'un côté il convient de donner
à un établissemnt de ce genre des formes,
des dimensions qui soient en rapport a-
'vec a destination, de l'autre, il nous
faut calculer les fonds et les ressources

prbables sur lesquels nous croyons pou-
voir compter pour cet objet. L'exiguité'
des revenus ecclésiastiques en ce diocè-
se ne permettent pas au clergé de mettre
à notre disposition une somme sufilsante
pour l'exé-cution immédiate de cette en-
treprise, nous avons dû songer à suggé-
rer un mode de souiscription, qui pût ob-
vier aux difficultés des temps, et réui-
nir les avantages d*tin versemnert immé-
diat.

En conséquence nous vous proposons u-
ne souscription payable en quatre année.

'Nous avons dû songer pareillement à
déterminer la place la plus convenable
pour la destination de cet hospice. Nous
avons cru d'abord et il nous a été sug-
g'éré que la campagne devrait être pré-
ferée à la ville, imrceque l'asile en pro-
jet semble plus spécialement destiné à
ceux de nos vénérables frères qui au-
ront blanchi au service des ânes dans
les missions et dans les paroisses de la
campogne.

La ville au contraire offrira aut véné-
rable vieillard une société ecclésiastique
de tous les jours, l'encouragement des
supérieurs, la sympathie des confrères,
les soins médicaux immédiats, et sou-
vent le bonheur inappréciable d'étre ser-
vi dans les maladies et assisté au der-,
nier moment, par la main de la divine
charité, par des Rel*gieuse. Heureux
le prêtre qui, après avoir supporté le
poids du jour et ouvest le ciel à tant
d'âmes, petit rendre son dernier soupir

sosla protection de ces anges de piété
et de dévouement!

Nous espérons donc pouvoir confier
la direction de l'établissement à des Re-
ligieusesde la Charité , que nomn su-
mmn bientôt en cette ville , ai Dieu dai-
gne agréer et bénir nos voeux.

Enfin nous avouerons sans crainte do
déconcerter Votrze générosité que nous
estimons le prix total de l'entreprise à
la somme approximative de £1,900.


